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Notre monde se complexifie peu à peu faisant passer l'homme dans trois milieux différents, les uns
venant  complexifiés  les  autres  et  ne  les  annulant  pas.  Après  un  âge  où  l'humanité  avait  à
appréhender pour milieu la nature avec ses bienfaits et ses dangers, l'humain s'est sédentarisé, a
construit  des villes,  des civilisations sont  nées,  et  le milieu a été  de moins en moins le  milieu
naturel, mais social. La pensée a dû alors porté sur les bienfaits et les dangers d'une vie en société.
Depuis un siècle, comme la souligné Jacques Ellul, notre monde est devenu un monde technicien,
apportant lui aussi des bienfaits et des dangers qu'il nous convient d'apprendre à connaître.

Des objets techniques nous accompagnent tout au long de nos journées qui supposent tout un réseau
technicien derrière, que ce soit de l'interrupteur sur lequel nous appuyons le matin au réveil, notre
téléphone, nos écrans, nos radios, mais aussi n'importe quel achat derrière lequel se cache un réseau
de production et de distribution.
Nous sommes aussi de plus en plus gouvernés par des logiques techniciennes ayant pour mots clefs
la recherche de rentabilité et d'efficacité que ce soit dans l'agriculture, dans le monde de l'industrie,
dans les milieux du travail quels qu'ils soient, y compris ceux de la santé et de l'accompagnement
social,  avec  des  exigences  de  faire  plus  vite,  faire  mieux,  avec  des  logiques  comptables  et  de
traçabilité faisant perdre parfois le cœur du métier, ce qui amène plus en plus de personnes dans des
burn out.
Dans notre façon de pensée, l'emprise technicienne a aussi pris ses marques, car nous finissons par
croire que tout problème pourrait avoir sa solution technique.
Nous confions de plus en plus nos vies aux logiciels de recherche, pour trouver le chemin le plus
court,  pour une rencontre par internet,  pour un prochain voyage,  pour des démarches en ligne.
Comme le montre Yuval Noah Harari, l'intelligence artificielle entre dans nos vies et guident notre
attention, nos choix d'achats ou de rencontres, et dépossèdent de peu à peu l'individu d'avoir même
à faire des choix, la solution lui est proposé clef en main. 
L'individu se trouve de plus en plus « connecté » dans des réseaux, les Big data finissent par nous
connaître mieux que nous mêmes comme le dit Yuval Noah Harari.

Bruno  Patino  dans  « La  civilisation  du  poisson  rouge »,  nous  explique  le  tournant  qu'a  connu
internet qui est tombé dans une logique marchande, et où le principal marché est devenu celui de
l'attention, où il s'agit de capter l'attention de chacun d'entre nous, attention qui devient de plus en
plus sur des temps courts, à l'image de celle des poissons rouges. 

Le monde technique fascine, hypnotise, et s'il est porteur d'espoir et de rêves, il contient en son sein
de terribles cauchemars, avec notamment ceux d'une progressive disparition du sujet en tant que
décideur, sa transformation en un individu guidé, téléguidé, normé, inconscient, adapté et inutile
dans  une  société  où  la  plupart  des  domaines  d'activité  pourraient  être  rempli  par  des  outils
travaillant mieux que les humains, plus vite et sans besoin de se reposer.
Nous parcourons ainsi lors de cette conférence les logiques techniciennes avec Jacques Ellul, et
avec  Yuval  Noah Harari  et  Bruno Patino,  les  promesses  et  les  mensonges,  les  bienfaits  et  les
illusions contenus dans le monde technicien. 


